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Chapitre III                                                             Calcul matriciel 

Approche historique

 

Voyons quelques exemples concrets qui introduisent la notion de matrice : 

  

I-Généralités sur les matrices 

Définition

n p 

n p n

p

np

2 3,4 1

1,1 8 5

− 
 
 

  



2 
 

aij   in  j p

aij ième jième

 

➢ 

Exemple ( )2 0 1 3

➢ 

Exemple
2

0,5

 
 
− 

Exercice 0 

=(aij)

1 2

3 5

4 2

 
 
 
 − 

 

i j a31

 =(bij),  bij = 2ij²  i  1 i   j                   
1 j2. 



Définitions 

autant de lignes que de colonnes matrice carrée. 

Exemple :  
2 1

0 5

− 
 
 

 

la matrice est de taille nn, 
carrée d'ordre n.
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n  : a11, a22,……..,ann la diagonale principale

Illustration : 

n

n In

n

Illustration : 

 

Par exemple, I2 = ( )        I3 = ( ) 

Définition 

On n

O

Remarque 

même taille et

les mêmes coefficients

(
𝑎11 𝑎12

𝑎21 𝑎22
) = (

3 7
−1 4

)  

Définition 

n

Exemple 

2 0 0

0 1 0

0 0 3

 
 
 
 
 

8 0

0 0

 
 
 

0 1

5 0

 
 
 

II – Opérations sur les matrices 
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A-Somme de deux matrices de même taille 

Définition : aij (bij) même taille np

 np =(cij) : cij =aij + bij

i j  in  jp

Exemple : Si
1 2

3 4

 
 
 

6 7

8 9

 
 
 

B- Multiplication d'une matrice par un réel 

aij np, k

k kA

k

Exemple
1 2

3 4

 
 
 

2 3,4 1

1,1 8 5

− 
 
 

Remarque

Exemple 
1 2

3 4

− 
 
 

5 2

0 7

− 
 
 



Remarque k l

k l l k kl k k k k l k l
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C-Multiplication d'une matrice ligne par une matrice colonne 

Exemple d’introduction 

 

 

 

a) ×

b) 

 ×  



Définition n a1j n bi1

n

 𝑳 × 𝑪 = ( )

11

21

11 12 1 11 11 12 21 1 1

1

.... . .....

.

n n n

n

b

b

a a a a b a b a b

b

 
 
 
  =  +  + + 
 
 
 
 

∑ 𝑎1𝑘𝑏𝑘1
𝑛
𝑘=1 

𝑳 × 𝑪

Exemple ( )
3

1 2
1

 
 

− 
( )

1

0 2 1 3

5

− 
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D- Multiplication de deux matrices 

produit n'existe que si le nombre de 

colonnes de A est égal au nombre de lignes de B. 



Définition n, p q 

np pq.

 nq 

i j, 

i j  i p  j q

cij  :    𝑐𝑖𝑗 = 𝑎𝑖1𝑏1𝑗 + 𝑎𝑖2𝑏2𝑗 + ⋯ + 𝑎𝑖𝑝𝑏𝑝𝑖 = ∑ 𝑎𝑖𝑘𝑏𝑘𝑗
𝑝
𝑘=1   

Illustration : 



Exemples 

1 2

1 1

 
 
− 

2 0 3

1 4 1

 
 
− 

 

( )3 5−



Exercice 1 

1 2

3 4

 
 
 

5 6

7 0
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Propriété du produit de matrices carrées 

La multiplication de deux matrices carrées n’est pas ………………...  

≠

Remarque : n 

k k k

k In

Propriétés utiles en calcul matriciel 

n 𝑛 ∈ ℕ∗.

 (𝐴 × 𝐵) × 𝐶 = 𝐴 × (𝐵 × 𝐶). 

On note 𝐴 × 𝐵 × 𝐶 ce produit, ou encore 𝐴𝐵𝐶.

   

𝐴 × (𝐵 + 𝐶) = 𝐴 × 𝐵 + 𝐴 × 𝐶, 𝑒𝑡 (𝐴 + 𝐵) × 𝐶 = 𝐴 × 𝐶 + 𝐵 × 𝐶. 

Soit In la matrice identité d’ordre n,   𝐼𝑛 × 𝐴 = 𝐴 × 𝐼𝑛 = 𝐴.  

Expliquons le dernier point qui sera très utilisé en pratique :  





 

 

2 1

4 2

 
 
 

4 2

2 1

− 
 
 

5 5

0 7

− 
 
 

 

≠ O𝑛

 
2 1

4 2

 
 
 

1 1

2 2

 
 
− − 
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On  On  On

  

, puis A², B² et AB ainsi que : A² + 2AB+ B²  A = (
0 1
0 0

) (
1 0
0 0

)



Exercice 2 

1 1

1 1

 
 
 

𝐴𝑛 

𝐴𝑛 n



Propriété 

n

k Dk 

k

Illustration :  

 

 

Démonstration : Evident en raisonnant par récurrence sur k et en se souvenant de la règle du produit matriciel. 

Exemple 

1 0 0

0 1 0

0 0 2

 
 

− 
 
 

k k
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Exercice 3 

2 1 2

3 4 6

2 2 3

− − 
 
− 
 − − 



E- Calcul matriciel et calculatrice  

                                                                                                                       (
−2 −4
5 −17

) 

 

 

                                                (
5 −2
8 −3

) 

Exemple 

2 1 0

1 2 1

3 0 5

 
 
− − 
 
 

1 6 2

2 3 7

3 4 5

− 
 

− 
 − 

C  
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Exercice 4 

a  (𝑎 1
0 𝑎

). 

a) 

b)  n ≥ 1,  𝑀𝑛 = (𝑎𝑛 𝑛𝑎𝑛−1

0 𝑎𝑛 ). 

c) (
−5 1
0 −5

) 𝑁𝑛 n≥ 



III-Matrices inversibles et application à la résolution de systèmes d'équations. 

1) Généralités 

Définition 

n

matrice inversible n

AB = BA = In. 

n n

AB =In BA = In

Exemple 

3 1

2 4

 
 
 

(
0,4 −0,1

−0,2 0,3
)

Remarques 

unique 

 

1 2

1 2
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Exercice 4 (important) 

1 2

1 1

 
 
− 

𝐴² A² – 2A +3I2.



Exercice 5 

3 3 3

3 3 3

3 3 3

 
 
 
 
 



Propriété importante 

A, B et C désignent des matrices carrées d'ordre n. 

 Si A=BC et si B est inversible, alors : C=…. 

Si A = CB et si B est inversible, alors : C =  

Exercice 6  

n

a)   

b)



Propriété  

n On 

• On On

• 
Démonstration : 



Exercice 7  

N n p

𝑁𝑝
n N
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2) Le cas des matrices carrées d'ordre 2 inversibles 

Définition 

d'ordre 2
a b

c d

 
 
 

a, b, c d 

 déterminant de la matrice A  ad – bc.  



Propriété (caractérisation des matrices carrées d'ordre 2 inversibles) 

a b

c d

 
 
 

a, b, c d

 si et seulement si 

 

Mnémo A inversible ad – bc 0.  

Preuve



Exercice 8 

1) 
2 5

6 7

 
 
 

2)   
2 1

4 2

 
 
 

4 2

2 1

− 
 
 

5 5

0 7

− 
 
 

 

  

Remarque n

n

 n

3) Application importante à la résolution de systèmes linéaires d'équations

Un exemple d'introduction : 

2 8 3

7 5 4

x y

x y

− =


+ =
x y
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x

y

 
 
 

3

4

 
 
 

𝐴−1 (
3
4

)



Propriété  

n n x1, x2,……,xn

11 1 12 2 1 1

21 1 22 2 2 2

1 1 2 2

......

......

...............................................

......

n n

n n

n n nn n n

a x a x a x y

a x a x a x y

a x a x a x y

+ + + =


+ + + =


 + + + =

 

=(aij) n

..

..

..

..

 
 
 
 
 
 

..

..

..

..

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

Si A est inversible, alors le système admet une unique solution donnée par : X =             

Exemple d'utilisation 

3 2,4 2 8784

0,4 0,2 0,2 973,6

0,4 0,5 0,8 2174,8

x y z

x y z

x y z

+ + =


+ + =
 + + =



Exercice 9 

x f

f     

 

f(x).



Exercice 10

xn yn ℕ   {
𝑥𝑛+1 =  −2𝑥𝑛 + 4𝑦𝑛

𝑦𝑛+1 = −5𝑥𝑛 + 7𝑦𝑛
   et    {

𝑥0 = 3
𝑦0 = 2
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  n ∈ ℕ,  Un = (
𝑥𝑛

𝑦𝑛
). n

n n

 n n  𝑥𝑛 et 𝑦𝑛. 
  

Exercice 11 

 

 

 

 

 

a b c



IV-Matrices diagonalisables et applications 

Définition 

q

 matrice inversible P matrice diagonale 

D q  PDP−1

 

 

Exemple 1  

(
13 −5
30 −12

) PDP−1 (
1 1
2 3

) (
3 0
0 −2

)

  

 

Propriété  

P D P−1 n ∈ ℕ 𝑀𝑛 = P 𝐷𝑛 P−1
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Démonstration 

𝐷𝑛 n 

  

Exemple 2 

(
−2 4
−5 7

)

  (
1 4
1 5

),  D = (2 0
0 3

)  et Q = ( 5 −4
−1 1

) 

 n 𝑇𝑛



Application à l’étude de suites récurrentes  

a) Définition et propriété 

p p

Un  n ∈ ℕ n n une suite récurrente matricielle.

Propriété : n ∈ ℕ n 𝐴𝑛
0. 

Preuve : 

  

Exemple  

xn yn ℕ par : {
𝑥𝑛+1 =  −7𝑥𝑛 + 6𝑦𝑛

𝑦𝑛+1 = −18𝑥𝑛 + 14𝑦𝑛
   et    {

𝑥0 = 2
𝑦0 = 1

. 

n ∈ ℕ n = (
𝑥𝑛

𝑦𝑛
).  : n n

 = (2 1
3 2

)  ,   D = (2 0
0 5

)   et Q = ( 2 −1
−3 2

) 

a) . 
b

c)  n , n
n xn yn n

  

Exercice 12 

 

• 

• 
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an bn

n

n  n (
𝑎𝑛

𝑏𝑛
)

 a0 b0  = (1700
300

) 

1) n n n

2) 

  

Exercice 13  
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Exercice 14  


